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» fonctionnaires les pays conquis, d’une superficie presque 

» égale à celle de la Serbie, il ressort le manque d’hommes 

» compétents. Les bons refusant d’aller en Macédoine con- 

» sidérée comme pays d’exil, il en résulte que des individus 

» indignes sont investis de pouvoirs presque absolus. »

Les conséquences de cet état de choses sont décrites par 

un témoin oculaire, un ministre protestant, qui écrit :

« Pour chaque groupe de quatre ou cinq villages il y a un 

» chef qui, avec six ou sept fonctionnaires subalternes, des 

» individus aux précédents déplorables, opère des perquisi- 

» tions dans les habitations et, sous le prétexte de chercher 

» des armes, vole tout ce qui peut avoir de la valeur. Les 

» habitants sont fouettés et les violences (sévices) sont à 

» l’ordre du jour.

» Un village de cent-dix familles a été contraint de payer 

» 6000 francs de contributions forcées, et maintenant on lui 

» en réclame encore deux mille. Le prêtre de ce village 

» pour se soustraire à l’exil dut payer 1500 lires. Les pauvres 

» émigrés qui arrivent d’Amérique sont obligés de payer de 

» 200 à 400 lires pour obtenir la permission de rentrer chez 

» eux. A tout cela il faut ajouter la terreur qu’inspirent les 

» bandes de comitadjis recrutées par le gouvernement, les- 

» quelles ont pleine liberté d’action pour terroriser les popu- 

» lations. »

D’après le même journal il n ’en va pas mieux dans le ter­

ritoire soumis aux Grecs. Il y a dans les environs de Salo- 

nique au moins trois mille Bulgares arrêtés comme suspects 

ou pour le simple fait d’appartenir à la nationalité bulgare. 

Plus grand encore est le nombre de ceux qui gémissent en 

prison dans les différentes îles. Us furent arrêtés en juillet et 

attendent encore d’être jugés par la Cour martiale. Il y en a 

qui sont morts en prison.

« Si les Turcs avaient commis ces choses-là — dit le jour- 

» nal — le concert européen en aurait été ému ; mais il faut 

» croire que la Serbie et la Grèce sont trop puissantes pour 

» être blâmées, ou bien il faudrait admettre que les atrocités 

» deviennent respectables lorsque ce sont des chrétiens qui 

» les commettent. »


